
 

 

 

 

 

 
 

Très chères sœurs, 

dans la mémoire des Anges gardiens, à 16h,46 dans la communauté de Albano, a été appelée à 

louer pour toujours le Seigneur notre sœur  

RANIERI ANGELA sr MARIA VENANZIA 

Née à Bari le 27 août 1928 

Quand elle entra en Congrégation, dans la maison de Rome DP, le 5 octobre 1947, elle était déjà une 

éprouvette typographe auprès d’une fameuse imprimerie de Bari. Bien vite elle se retrouva à composer, dans la 

typographie des Filles de Saint Paul de Rome, le texte de saint ‘Augustin, “La cité de Dieu”. A conclusion de 

l’an du noviciat, le 19 mars 1950, elle émit la première profession. Et juste le travail typographique orienta, 

dans la logique de Dieu, toute sa vie. En effet les ancres utilisés pour l’imprimerie causèrent une maladie de la 

peau pour laquelle, en 1952, elle dut être soignée dans la communauté de Albano. Et ainsi, la maison de Albano 

devint, pour toujours, sa maison: elle y passa plus de soixante-dix ans sans interruption, obtenant sur indication 

du Fondateur, le Bienheureux Alberione, le diplôme d’infirmière générique, d’infirmière professionnelle, de 

chef de salle. Sœur M. Venanzia racontait les sacrifices pour obtenir une préparation qualifiée et en même 

temps ne pas priver les sœurs de l’assistence: tous les matins elle se rendait près de l’internat professionnel de 

l’Hôpital San Giovanni et dans l’après-midi elle travaillait dans la maison de soins qui devint par la suite 

l’Hôpital “Regina Apostolorum”. Dans le cours des ans, elle a donné une importante contribution à la 

croissance de l’Hôpital comme chef de salle, responsable du secteur acceptation, chargée de la pharmacie. 

Elle confiait avec passion comment elle avait appris une modalité inédite pour vivre la vocation 

paulinienne dans la vocation hospitalière découvrant dans l’amour, la synthèse de la vie. Elle répétait, avec 

profonde conviction, jusqu’aux derniers jours, la certitude qui toujours l’a accompagnée: «La souffrance pour 

la mission… Prier et offrir pour que la maison de Albano soit une maison de sanctification et pour la 

sanctification, qu’elle soit une maison de prière et d’offrande». Dans son cœur elle conservait des très beaux 

souvenirs de la vie de M. Tecla, spécialement de ses derniers ans. Elle rappelait d’avoir été présente en salle 

opératoire en1957, en occasion d’une intervention chirurgicale subie par M. Tecla et d’avoir aidé a en revêtir le 

corps après la mort.  

Sr M. Venanzia racontait avec joie l’expérience d’avoir été accompagnée par des saints prêtres pauliniens, 

premier entre tous, don Dragonnet. Elle partageait avec simplicité son engagement de «pure obéissance dans la 

volonté de Dieu, goût dans le faire la volonté de Dieu, joie dans la volonté de Dieu». Elle écrivait: «J’ai 

beaucoup de confiance en Dieu, je suis dans ses mains aimées. C’est Lui qui guide depuis toujours ma vie. J’ai 

tant le désir d’intégrer contemplation et action et de générer un profond rapport avec Dieu. J’aime ma 

Congrégation et ma communauté… Je m’abandonne dans l’immense mer de la miséricorde de Dieu». 

En occasion du 60ème de profession elle donnait ce témoignage: «Le don de la vocation religieuse est grand 

mais encore plus la persévérance. Oui, ma vie est presque toute passée en cette communauté de Albano. Mais 

ne sont pas manquées les occasions pour l’ouverture missionnaire et le progrès apostolique. J’ai voyagé en tous 

les continents avec la prière et l’offrande. Je n’ai pas été capable de faire des choses grandes mais tout ce que le 

Seigneur m’a demandé je l’ai accompli en union a tout l’apostolat de la Famille Paulinienne. J’ai aimé la 

Congrégation, ma communauté comme ma famille. Merci pour tout ce que le Seigneur a voulu me donner… 

pour moi, être “Fille de Saint Paul”, a été motif de joie et d’orgueil». Et elle confiait que l’an centenaire avait 

été l’occasion pour rallumer la vie et comprendre à quelle spiritualité mystique paulinienne nous avons été 

appelées. 

Elle rappelait avec admiration les paroles du Fondateur référées juste à la maison de Albano: «De cette 

colline… regarder le ciel… que l’on voit bien le ciel, le paradis». De cette colline albaine, d’elle tant aimée, le 

Seigneur l’a appelée à la vie éternelle, à cette intimité tant désirée, à cette union à laquelle aspirait toute sa vie. 

Avec affection. 

 

Rome, le 2 octobre 2023      sr Anna Maria Parenzan  


